
“VA ET TOI AUSSI, FAIS DE MÊME.” 15ème Dimanche TO 
“Soyez miséricordieux comme votre Père est miséricordieux.”  1

C’est l’héritage majeur que nous laisse Jésus. 
Pour bien comprendre la révolution que cela suppose, il faut lire avec 
attention le récit du Bon Samaritain. Nous y trouvons les attitudes, les 
façons d’être et de faire que nous devrions tous avoir, au-delà de nos 
croyances et de nos positionnements idélologiques pour promouvoir 
un monde plus humain.

Dans le fossé d’un chemin isolé git un homme volé, agressé, dépossédé de 
tout ce qu’il avait, à demi mort et abandonné à son sort.
Dans cet être meurtri sans nom et sans patrie, Jésus résume la situation 
de tant et tant de victimes innocentes traitées injustement et 
abandonnées dans les fossés de l’histoire.

Apparaissent deux voyageurs, un prêtre et un lévite. L’un comme l’autre 
appartient à la religion du prestigieux Temple de Jérusalem. L’un comme 
l’autre, va agir de façon absolument identique : ils voient le blessé, font un 
détour pour l’éviter et passent leur chemin. 
Ils fermeront leurs cœurs et leurs yeux, cet homme dans le fossé n’existe 
même pas pour eux. 
C’est la critique la plus radicale que Jésus fera jamais à toute religion 
incapable de générer en ses membres un cœur plein de compassion.

Arrive une troisième personne, il n’est ni prêtre ni lévite. Il n’appartient même 
pas à la religion du Temple. il voit le blessé. Bouleversé, il s’approche. Il fera 
tout ce qu’il pourra pour le secourir et rétablir sa dignité.
C’est cette dynamique-là que Jésus veut pour notre monde.

En Ukraine, à Gaza, ailleurs sur la planète et jusqu’ici, des hommes, des 
femmes subissent une violence sans nom qu’aucun n’a recherchée. 
Allons-nous “détourner le regard et passer notre chemin.” comme le prêtre et 
le lévite ?

La première chose est de ne pas fermer les yeux, de regarder de façon 
responsable et avec attention celle ou celui qui souffre, même jusqu’à 
l’insoutenable en prenant conscience que ce pourrait être moi. 
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Ce regard nous libérera de l’égoïsme et de l’indifférence qui font que nous 
vivons la conscience tranquille, dans l’illusion de l’innocence au milieu de tant 
de victimes meurtries, piétinées par notre orgueil et notre indifférence.
Il faut laisser ensuite laisser cette souffrance de l’autre m’atteindre pour 
la ressentir et l’assumer, dans ma chair et dans mon âme.

Alors je peux enfin voir, réagir et m’approcher de celui qui souffre. Non 
pas pour m’interroger longuement si j’ai ou pas une obligation morale de le 
secourir, mais pour découvrir en lui un être qui a besoin de moi, là, 
maintenant. 
C’est notre agir et rien d’autre — comme réponse à une situation de 
détresse — qui révèle la qualité de notre humanité.

Il ne s’agit pas d’une théorie fumeuse sur l’éthique. Le Samaritain n’accomplit 
pas un code religieux ou moral. Il répond à une situation d’urgence qui 
provoque chez lui tout un enchaînement de gestes et d’attitudes qui 
n’ont pour but que de soulager l’autre et de restaurer sa dignité.

“VA ET TOI AUSSI, FAIS DE MÊME.” 
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